Lettre des militants d’Europe Ecologie Les Verts aux électeurs de la FASE

pour poursuivre le dialogue

ou

Quand le candidat de Brard  se pose en digne héritier des bonnes vieilles méthodes…
En déposant sa candidature pour le second tour de l’élection cantonale au moment même où les dirigeants de son parti – le PC - concluaient un accord départemental, qui prévoyait le soutien de tous les partis de gauche au candidat arrivé en tête dans chaque canton, a violé une règle que le PC prétendait respecter de façon intangible. 

A Montreuil, nous n’avions rien demandé, pas par goût de l’affrontement, mais parce qu’il ne nous semble pas choquant de laisser la liberté de choix aux électeurs, lorsque la droite ou le FN sont absents. Nous constatons simplement là un flagrant délit d’irrespect des engagements. L’Humanité en atteste ! Le journal qui publie le 23 mars la liste des candidats communistes ou Front de gauche ne mentionne pas celui de Montreuil ! 

Le maintien des candidats communistes sur Montreuil et Romainville a ouvert la brèche : d’autres candidatures de gauche, socialistes et écologistes décideront, à partir de là, de se maintenir aussi. 

Et c’est l’une de ces candidatures, à St Denis, qui servira d’argument à la FASE pour retirer le soutien qu’elle avait apporté - en envoyant son logo et une phrase de soutien de Dominique Attia - à Catherine Pilon. 

Mardi dernier donc, la candidate d’Europe écologie-les Verts était jugée suffisamment à gauche et anticapitaliste, pour mériter le soutien. Le lendemain, ça n’était plus le cas !

Tout cela est compliqué à comprendre, me direz vous ? Alors lisons le communiqué de la FASE du second tour ! Il est tellement alambiqué qu’il ne cite aucun des candidats restants en lice. Seule une phrase donne une indication de choix : « c’est du côté de la critique du capitalisme que doivent se porter vos voix en faveur de la candidature la plus à gauche ».

On a beau chercher les marqueurs forts de la critique du capitalisme ou d’un positionnement « le plus à gauche » du PC ou de ses cadres locaux… Pas facile….
Critique du capitalisme ?
Qui défend le service public de l’eau ? Pas JP Brard, qui a co-géré le SEDIF main dans la main avec Santini, en parfaite harmonie avec Veolia. Pas le PCF qui a «subtilement divisé ses votes à la Communauté d’agglo, pour éviter que les opposants au retour au SEDIF n’obtiennent la majorité ? 

Qui défend le service public local ? Pas JP Brard, qui décida de supprimer la cuisine centrale et de confier au priver les cantines… ? 

Alors, le PCF en pointe dans le combat anticapitaliste ?

Le plus à gauche ?

Plus à gauche ? Alors que c’est grâce à l’intervention directe du ministre de l’Intérieur de l’époque, le très à gauche Hortefeux, que le député s’est fait nommer au Conseil de surveillance de l’Hôpital…

Le plus à gauche ? Quand tant d’énergie est déployée pour attiser l’inquiétude populaire à l’égard des Roms, valider les rumeurs les plus abjectes et jeter le discrédit sur le travail conduit par la ville et le monde associatif avec les Roms ?  

Le plus à gauche ? Quand, après avoir rasé tant de maisons et d’immeubles il est vrai insalubres, pour y construire des immeubles de bureaux, on caricature en permanence les efforts d’une équipe municipale qui tente de répondre à un besoin social essentiel : le logement, dans une ville qui comprend 6000 demandeurs…

Le candidat du PC n’est « plus à gauche » que dans les mots, quand Catherine Pilon, elle, agit. Pour l’emploi des jeunes. Pour sauver la régie de quartier. Pour renforcer les moyens et la qualité des projets éducatifs ou négocier des créations de postes dans l’éducation. 

Elle est aussi plus écolo, non ? Pas l’écologie des bobos à l’aise, une écologie populaire et sociale, une écologie pour tous. Secondaire, quand d’autres continuent, malgré le drame qui se déroule à Fukushima, de défendre le nucléaire au nom de l’emploi ? Comme s’il n’y avait pas d’emploi dans l’efficacité énergétique et les énergies renouvelables ! Comme si la meilleure façon de défendre l’emploi n’était pas la formation et la reconversion pendant qu’on a encore le choix !

Vous me direz, il est peut-être injuste de rendre le candidat responsable des errances de son parti et des débordements de son mentor ? Poser la question, c’est y répondre.

Que penser de son tract du second tour, qui ne dit RIEN du Conseil général et qui tape comme un sourd sur la municipalité, à coup de mensonges manifestes (vendre une école à Microsoft ???) et d’affirmations fantaisistes (vendre des terrains aux enchères à 5000 euros du m2 ????) sinon qu’il contribue à la dégradation du débat politique et au dégoût des électeurs ? 

Cherchons du côté du respect de l’activité syndicale…Hélas pour lui  on trouve là un communiqué de la CGT du 24 mars qui « condamne et se désolidarise de l’attitude du candidat du parti communiste venu perturber la réunion dans la salle du sous sol en mairie. Son attitude provocatrice décrédibilisant l’action des 60 agents présents et celui de la Cgt »
Quant à la laïcité, à laquelle il prétend être si attaché, convenons qu’elle est bafouée sans vergogne quand ses amis distribuent un appel courageusement signé par un mystérieux « Collectif des musulmans de Montreuil », tirant à vue sur Voynet/Pilon et appelant les musulmans « à voter massivement de manière organisée » pour Bedreddine…
On le voit les déclamations les plus soutenues résistent mal aux faits, car ils sont têtus !

Pas facile, on s’en doute, pour un militant de la Fase, de s’y retrouver…Avoir fait tout ce chemin pour tenter de convaincre le parti d’évoluer, en être sorti après s’y être épuisé, pour replonger si vite dans le marigot des veilles pratiques, des vieilles rengaines, des vieilles tromperies sur la marchandise… Nous voulons croire que les électeurs sincères de la FASE du premier tour, tout comme ceux du NPA, sauront y voir clair…Qu’ils ne se laisseront pas abuser par la longueur des slogans ou la couleur des drapeaux. 

Catherine Pilon n’est pas dans la déclamation. Elle est intègre, elle est courageuse. Elle nous ressemble, comme vous dites.
Sa posture humble n’enlève rien à la radicalité de ses positions. La radicalité, c’est à dire prendre les problèmes « à la racine » tel qu’ils se posent, avec le souci  d’apporter des solutions concrètes, justes, durables et honnêtes…vraiment de gauche quoi…
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